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APRÈS un début aussi poussifque chaotique sur le plan stric‐tement du jeu, qui intervenaitlui‐même à l’issue d’une inter‐saison qui aura duré plus dehuit mois, le National‐Foot a,tant bien que mal, poursuivison bonhomme de chemin toutau long de la phase aller. La‐quelle a pris "in le samedi 06juin 2015. On pensait alors naï‐vement que la machine étaitbien lancée et que le cauchemard’une intersaison extraordinai‐rement longue était désormaisderrière nous. Mais hélas, ons’est lourdement trompé. En effet, à peine la phase allerterminée, voilà que pointe ànouveau à l’horizon le spectred’une trêve forcée, qui devraitdurer aussi longtemps quel’État gabonais, principal spon‐sor du championnat national,ne consentira pas à mettre lamain à la poche, pour verser la

subvention aux clubs de D1.C’est l’une des informations ca‐pitales captées par les journa‐listes présents lorsque leprésident de la Ligue nationalede football (Linaf), Brice MbikaNdjambou, dressait justementle bilan de la première partie dece critérium d’élite. On peutmême dire que ce qui a motivéla tenue de cette conférence depresse de la Linaf, ce n’est pastant ce modeste bilan, dont onse moque d’ailleurs éperdu‐ment, mais bien la crainte d’unelongue trêve qui achèvera decouler le championnat nationalde football. Car cet arrêt, siarrêt il y a, risque d’être mortel!Et pour mieux comprendre ledanger qui guette le National‐Foot en ce moment, et qui jus‐ti"ie cette angoissante sortie,voici ce qu’a déclaré en subs‐tance M. Mbika Ndjambou : «

(…) Le reliquat de la saison
2013-2014 a été distribué, mais
aujourd'hui, nous jouons le
championnat de la saison 2014-
2015. Les clubs et la Linaf n'ont
toujours rien reçu des pouvoirs
publics. Nous avons convenu
qu'à la !in de la phase aller, le
championnat ne reprendrait,
bien évidemment, que si l'État
paie la saison sportive 2014-
2015. Nous venons de boucler la
phase aller. La reprise de la
phase retour, programmée dans
deux semaines, est conditionnée
par le paiement des arriérés de
2014-2015. » Aux dernièresnouvelles, rien de rassurant n’a"iltré du Budget. C’est plutôt unsilence assourdissant de cecôté‐là.Il n’y a pas si longtemps, nouscraignions d’en arriver à cettesituation déplorable, en toutcas désastreuse pour notrefootball d’élite. Nous avons no‐

tamment dit que l’État ayantd’autres priorités, on était endroit de  craindre qu’il ne versepas à temps la subvention, à dé‐faut de la supprimer. Il étaitdonc du devoir de la Linaf defaire des efforts pour trouverd’autres sources de "inance‐ment, a"in de briser ce carcanqui risquait de l’étrangler avecle National‐Foot. Mais personne, à la Linaf, nenous a pris au sérieux. À com‐mencer par son président qui aplutôt insinué des querelles depersonnes, alors qu’on ne seconnaît même pas ! Très fran‐chement, la Linaf est prise à sonpropre piège. Et ce qu’on attendd’elle, ce sont des solutions de"inancement, a"in que le Natio‐nal‐Foot se joue de façon régu‐lière.Nous terminons en disant queles atermoiements actuels del’État gabonais devraient pous‐

ser à la prudence et, surtout, àla recherche d’autres sourcesde "inancement. Mais avantcela, il faut que les clubs re‐voient à la baisse leurs budgets.Et pas seulement eux. La Linaf,dont l’opulence étonne, estaussi montrée du doigt. Elle quiest assaillie par une foultitudede commissions constituant au‐tant de nids de sangsues, sedoit donc de montrer le bonexemple. En"in, entre nous, leprésident de la Linaf n’a pas étéélu pour rester assis et attendresagement que « ça tombe »,pour reprendre l’expression deEroumbengani. Non! Il fautqu’il nous dise comment il vafaire pour sortir le footballd’élite d’un piège qui, à terme,risque de le tuer ! 

La crainte d’un arrêt… de mort !
Droit au but

Par J. NGOM’ANGO

Stade Akoakam d’Oyem. Hier
après-midi. En match comp-
tant pour la finale du tournoi
national de montée en « Na-
tional-Foot 2 », Oyem AC vient
à bout d’Adouma FC, 2-1. Mi-
temps : 1-0. Arbitre : Kevin
Kouyi, assisté de Jérôme Bon-
ganou et François Mombo. 4e
arbitre : Boris Ditsoga. Com-
missaire : Nsi Ella Nsi. Buts de
Aston Iven Heheye (33e),
Oroko Velokota (55e) pour
Oyem AC, et de L.A.R (65e)
pour Adouma FC. Avertisse-
ments à Noël Mbassi (9e), Mve
Mintsa (89e) d’Oyem AC, et à
Larsen Mbouloungou (28e),
L.A.R (83e), Claude Mapangou
(88e) d’Adouma FC. Temps
doux. Terrain tracé, mais en
mauvais état. Public nom-
breux.

OYEM AC est resté maî‐tre sur ses terres. Leporte‐étendard du Sep‐tentrion a, en effet, faitun sans‐faute dans letournoi national demontée en « National‐Foot 2», qu'il a bouclé enbeauté, hier après‐midi,avec une victoire surAdouma FC de Lamba‐

réné (2‐1). Les poulains du coachAlbert Obiang Mintogo «Rismo », attaquant d’en‐trée avec un « 3-5-2 pour
fournir moins d’énergie,
et s’étant plus préparés
psychologiquement et
tactiquement », ont donceu raison de leurs homo‐logues migovéens. Pour« Rismo », réaliser untriplé après l’obtentiondu championnat et de lacoupe de la ligue, a étél’objectif de cette partie,qui s’est déroulée, entreautres, en présence dugouverneur du Woleu‐

Ntem, Jean Gustave Me‐viane m’Obiang, du pré‐fet du département duWoleu, Barnabé Bengali‐voua, et du président dela Fédération gabonaisede football (Fégafoot),Pierre‐Alain Mounguen‐gui. Présent, concentré et vo‐lontaire en première pé‐riode, Oyem AC trouve lechemin des "ilets par He‐heye : 1‐0 (33e). « On
n’est pas très mal,
puisqu’on mène au score
face à un adversaire qui
est bon. Cette !inale va se
jouer sur des petits dé-

tails », laisse entendre, àla mi‐temps, Rismo. Le‐quel s’enthousiasmelorsque Oroko Velokotadouble la mise : 2‐0(55e). Certes, la fatigue gagneles Migovéens qui ontlivré trois matches d’af‐"ilée. Mais l’envie et lacombativité étaient tou‐jours au rendez‐vous. Endépit du fait que les Oye‐mois terminent la partieen densi"iant leur blocdéfensif avec septjoueurs, les protégés duprésident d’honneurLandry Ndong Nguema

qui « se font plaisir », semettent à harceler leursadversaires. Lesquels,quelque peu déconcen‐trés, craquent à la 65eminute lorsque L.A.R ré‐duit le score : 2‐1. Lereste du temps sera im‐productive au niveau del’ef"icacité.Oyem AC remporte,ainsi, le trophée de vain‐queur ayant sanctionné« Oyem 2015 ». Quant àAdouma FC, il secontente du trophée deconsolation. Cependant,les deux équipes seronten D2 professionnelle la

saison prochaine.
N.B : Les impressions
dans nos prochaines
éditions.Les équipes :
Oyem AC : WilfriedEdou Bekui, Julien Law‐son (cap), MamadouYoussoupha, EmmanuelKassa Kassa, DonavalEssono Essono, Ali BenNayim, Aston Iven He‐heye (Mohamadou,70e), Claude MveMintsa, Noël Mbassi,Prince ChristophèreAba’a Eto’o, HonoréObiang (Oroko Velokota,43e). 
Entr. : A. Obiang Min‐togo « Rismo ».
Adouma FC : DiarraIssa, Juste Divassa, JeanBaptiste Nouatin (Mbo‐kokani, 42e), Claude Ma‐pangou, JeremyMayombo, LarsenMbouloungou, AndréIyoumba, Peguy Mve(L.A.R, 52e), FresnelNieme (cap), Ferry Ma‐landi Essia, StéphaneElla Ndong. 
Entr. : AugustinNgoume‐Moure.

Le sans-faute des Oyémois

Football/Finale du tournoi national de montée en « National-Foot 2 »,
Oyem AC/Adouma FC, 2-1, hier

MM
Oyem/Gabon

Oyem AC, sur ses terres, a été sans pitié
pour ses adversaires.
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Le capitaine d'Oyem AC, Julien Lawson, recevant le
trophée de vainqueur.
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Le capitaine d'Adouma FC, Fresnel Nieme, recevant
le trophée de consolation.
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La finale a été
intense.
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Les joueurs d'Adouma FC saluant le public à la fin
de la partie.
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